












Ce deuxième épisode se déroule lors du réchauffement général du monde alpin. L'amélioration 

climatique qui s'amorce dès le Bolling et qui provoque le retrait des glaciers se traduit par le dépôt 

des "loess" en périphérie des langues glaciaires. La végétation s'installe sur ce substrat limoneux et 

se développe jusqu'à atteindre un couvert forestier dense, la chênaie mixte de la Période atlantique. 

Sur le site la couche 3B présente une très fone décarbonatation et une proportion importante de fer 

libre, notamment dans la partie supérieure ''rubéfiée''. Ces caractéristiques montrent que l'on est en 

présence de l'horizon C d'un ancien sol, dont la partie supérieure a été démantelée et a disparu. 

La partie supérieure de cette unité stratigraphique, qui présente des traces de remaniements 

superficiels, contient les vestiges de l'occupation néolithique du site. La destruction du sol 

atlantique peut donc être mise en relation avec les défrichements dus à la première occupation 

humaine du Crettaz Polet 

Couche 3A. Limon brun rouge et pierres 

La couche 3A, composée d'un limon brun rouge riche en pierres et en dallettes, contient encore une 

assez forte proportion de fer libre et une faible teneur en CaC02. Ce sol brun calcique paraît s'être 

formé par colluvionnement et sédimentation de matériaux arrachés aux placages de sols atlantiques 

qui subsistaient encore en amont, à la base du Crettaz Polet. 

Ce niveaux contient des vestiges du Néolithique fmal ou du Bronze ancien. 

Couches 2A et 2B. Terres limoneuses brunes à dallettes 

Les couches 2A et 2B, qui contiennent des vestiges de l'âge du Bronze et du Fer, s'inscrivent dans 

la même dynamique pédologiques que la couche 3A. il s'agit essentiellement de colluvionnements 

de pente provenant du démantèlement des terrains situés à la base de la colline. La teneur en 

CaC02 augmente progressivement du bas en haut alors que le Fer libre diminue. Cette évolution 

témoigne de la part de plus en plus importante prise par les sédiments morainiques dénudés (et 

entraînés par le ruissellement) dans la composition des sédiments situés en avaL 

Couches lA à lD. Terres grises 

Cette logique de sédimentation se poursuit lors du dépôt des couches superficielles composées de 

terres grises. 

L'érosion n'affecte plus que des graviers morainiques dénudés et donne des colluvions riches en 

CaC02 et pauvres en Fer libre. L'intensité du colluvionnement diminue corrélativement 

Couche 10 : Homogène, ce limon gris verdâtre semble présent sur tout le site. Des éléments de 

brique ou de tuile roulés situent cet horizon à l'époque romaine. 

Couches lA, lB et IC : Ces terres sont fines, poudreuses et assez caillouteuses. De coloration 

brune--grise, elles sont en relation avec l'agriculture et l'irrigation par bisse entraînant un apport 

régulier de particules fines. La couche lB a livré de la cérafiÙque émaillée à motifs floraux et 

linéaires de tradition chablai sienne précoce. Une poterie semblable provient de la colline des 

Fourches (fig. 4, 5 et 6). 
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